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 « L’amour est une vertu unitive et fait siennes 
les propres peines du Bien-aimé. Si vous vous sentez 
toute pénétrée, de l’intérieur et de l’extérieur, des 
peines de l’Epoux, alors faites fête. 
 Demeurez dans la connaissance de votre 
néant et soyez fidèle à l’exercice des saintes vertus, 
surtout en imitant le doux JESUS patient, parce que 
ceci est le grand trait du pur amour. » 
 
 « Je goûte en Dieu que la Souveraine Infinie 
Bonté vous ait amenée à l’état où vous êtes : un nu 
pâtir, un contentement dépouillé de tout plaisir, un  
amour nu. Il me plaît donc que votre âme, ainsi dépouillée de ce contentement 
l’applique à s’unir au bon plaisir du Père Céleste, qui est le contentement de nos 
contentements ! Notez que j’entends que cela se fasse par la partie supérieure de 
l’esprit. Ainsi, ma fille, avec la très sainte grâce de JESUS, mettez un frein à votre 
naturel vivace et impulsif, et faites que non seulement de l’intérieur, mais aussi de 
l’extérieur, on puisse voir le Paradis, l’image de JESUS crucifié que vous portez, toute 
douceur, mansuétude, patience, etc. Je dis l’image de JESUS, parce que celui qui 
est uni à l’intérieur avec le Fils du Dieu vivant en porte l’image aussi à l’extérieur, par 
un exercice continuel de vertus héroïques, et surtout d’une souffrance vertueuse qui 
ne se lamente ni à l’intérieur, ni à l’extérieur. » 
 

« JESUS qui est notre chemin, vérité et vie, vous enseignera tout, surtout quand 
vous l’aurez en vous comme Sacrement. Mais consentez, de même que vous vous  
nourrissez de lui, qu’il se nourrisse de vous et vous transforme en lui par amour. » 
 

« Nourrissez-vous de la divine volonté, en haute pauvreté d’esprit et en une 
solitude nue, et soyez assurée qu’en une telle forme vous deviendrez intérieurement 
un portrait vivant de l’Epoux céleste. » 
 

 « Vraiment, vous avez tort de vous lamenter, parce que la lamentation qui ne 
procède pas d’une nature trop oppressée par de très graves maux et douleurs, cela 
n’a jamais été une vertu. La vertu de JESUS Christ est de souffrir et de se taire. » 
 

« Je prie le Seigneur qu’il  conduise votre esprit en sa divine bergerie, qui est le 
sein du Père céleste, dans lequel on n’entre que par JESUS Christ notre Seigneur et 
notre vrai Dieu et sauveur. Les brebis qui entrent en une telle bergerie doivent 
ressembler au Divin Pasteur, par l’imitation, et surtout par l’humilité de cœur et la 
mansuétude. » 
 

 


